PAGE  
- 2 -

Dimanche matin 18 décembre 2011 







    André Constant

HUMBLE POUR NOËL 
(Programme de Noël)
(Luc 2 : 8-20)

Il y a très longtemps, vivait en Perse (qui est l’Iran d’aujourd’hui) un sage et bon roi. Ce roi aimait les gens de son peuple. Il désirait savoir comment se passait leur vécu quotidien et désirait sincèrement connaître leurs difficultés et leurs épreuves. Fréquemment, il aimait s’habiller avec des vêtements d’un ouvrier ou d’un mendiant et se rendait dans des maisons de personnes pauvres. Parmi ces gens qui le recevaient, personne ne connaissait sa véritable identité. Ils ne savaient surtout pas que ce visiteur était le roi. Un jour, il va rendre visite à un homme très très pauvre, tellement pauvre qu’il ne pouvait se loger et vivait dans une cave à vin, froide, humide et sombre. Le roi, sans dévoiler qui il était, décide de manger ce que ce pauvre homme mangeait. Comme on peut l’imaginer, ce n’était presque rien! Il lui parle avec gentillesse et tente de l’encourager puis il s’en va. Un peu plus tard, il visite à nouveau cet homme et choisit de lui dire qui il est : « Je suis ton roi! » 
Une fois son identité révélée, le roi pensait que cet homme allait sûrement lui demander une faveur ou un cadeau, mais à sa grande surprise, le pauvre ne lui demande absolument rien. À sa place, nous aurions peut-être demandé une faveur au roi, mais pas lui. Plutôt, voici ce qu’il dit au roi : « Votre Majesté, vous avez quitté votre palais et votre gloire pour me visiter dans un endroit sombre et humide. Vous avez mangé la pauvre nourriture que je mange. Vous m’avez entretenu avec des paroles encourageantes. Vous avez apporté de la joie à mon cœur. À d’autres vous avez donné des cadeaux, mais à moi, vous vous êtes donné vous-même! »

Quelle belle histoire qui illustre bien ce qui s’est passé il y a 2000 ans à Bethléem lorsque Jésus le Fils de Dieu est venu se donner lui-même pour nous en naissant sous la forme d’un tout petit bébé vulnérable, qui au départ semblait bien insignifiant, pauvre et sans éclat. Comme l’a fait le roi de Perse, notre Sauveur de façon encore plus infinie s’est humilié, s’est abaissé au niveau des gens ordinaires. Non simplement Dieu s’est abaissé pour des gens humbles en devenant un être humain, mais il a choisi d’utiliser des gens de condition humble pour accomplir son plan lors du 1er Noël. Dans le récit bien connu de Luc 2, Dieu choisit d’accorder de grandes révélations à des personnes dont le cœur était humble, sans rang social élevé, sans grande popularité. Bien au contraire. Les premiers qui nous sont présentés dans le texte sont les bergers. Les bergers étaient parmi les gens les plus méprisés par les autres dans la société de l’époque. On les considérait chez les juifs comme des paysans sales. Ils étaient des marginaux. La mission d’être les premiers témoins et les tout premiers porte-parole pour annoncer la bonne nouvelle de la naissance du Messie promis est confiée à des gens considérés comme des moins que rien. Nous pouvons comprendre leur crainte lorsqu’ils ont vu un ange leur apparaître et la gloire du Seigneur resplendir autour d’eux. Comme si ce n’était pas assez, une multitude d’anges s’est jointe à lui pour louer Dieu et dire : « Gloire à Dieu dans les lieux très hauts, Et paix sur la terre parmi les hommes qu'il agrée ! » (Luc 2 : 14). Lorsqu’ils se rendent à Bethléem pour voir cet enfant unique, ils font la connaissance de  Marie et de Joseph. Qui était Marie et Joseph, sinon un couple bien simple issu de familles ordinaires, même si leurs ancêtres remontent à David et Abraham? C’est à eux que Dieu a confié le rôle de parents pour Jésus. Qu’il s’agisse de porter et protéger Jésus dans sa tendre enfance ou d’aller l’adorer dans une étable et de raconter ce qu’ils avaient vu, Marie, Joseph et les bergers avaient une chose en commun: un cœur humble et désireux d’obéir au Seigneur. N’est-ce pas un peu le message du 1er Noël? L’apôtre Paul a dit au sujet de Jésus:  «Car vous connaissez la grâce de notre Seigneur Jésus-Christ, qui pour vous s'est fait pauvre de riche qu'il était, afin que par sa pauvreté vous soyez enrichis » (2 Cor 8 : 9).  Comme Jésus s’est humilié pour nous et s’est fait pauvre en prenant la forme humaine, il veut trouver en nous un cœur humble devant lui qui est disposé à lui obéir. Être humble, c’est le contraire de l’orgueil. Nous trouvons dans ce récit, une leçon simple, mais grande à la fois : quand Dieu veut nous utiliser pour une tâche particulière, qu’elle soit importante aux yeux des autres ou non, ce n’est pas quelqu’un de talentueux, haut placé ou plus sage que nous qu’il recherche. Il cherche un cœur humble, qui ne se prend pas pour un autre, bien disposé, désireux de lui faire confiance et de lui obéir. À l’approche de Noël, Dieu te demande d’être un témoin dans ta famille, d’être généreux, de faire du bien à quelqu’un qui souffre ou qui est seul. Plutôt que de bougonner ou de le faire de reculons, remercie-le pour le privilège de le servir dans la vie des autres. Que tu sois jeune ou vieux, Dieu veut voir en toi un cœur comme celui de Marie, de Joseph et des bergers. Sois rempli de reconnaissance pour le fait que tu es la personne que Dieu désire employer. Pour avoir un cœur humble, il faut venir à Jésus, croire en lui, le reconnaître comme Sauveur et Maître. L’as-tu fait ?  Prenons un instant et demandons à notre Dieu un cœur humble pour Noël et pour l’année 2012 qui approche. 
